
LE MONDE ILLUSTRE

PROPOS DU DOCTEUR

LE CRIi DE L'ENFANT

Il est très intéressant à étudier, le cri
de l'enfant, et les mères attentives ap-
prennent vite à établir des nuances dans
ce cri, toujours uniforme pour les indiffé-
rents. Il y a le cri de l'enfant qui s'en-
nuie ou qui a faim, il y a le cri de l'en-
fant qui a des coliques ou qui souffre. Le

cr rlongé et intense est un signe de
-douleur ; mais ai vous n 'êtes pas assez
mélomanes pour faire ces distinctions.
on peut vous enseigner des moyens pra-
tiques d'apprécier la valeur du cri.

Essayez de distraire un enfant qui
souffre, vous n'y parviendrez pas ; amu-
sez au contraire un enfant qui braille
pour jouer une niche à ses parents ou
pour appeler l'attention sur lui, il rede-
viendra sage comme une image quand
son manège aura réussi. Soyez persua-
dées, ô mères de famille, que vos en-
fants sont plus malins que vous et que
si vous n'y prenez garde, ils vous feront
marcher au doigt, à l'oeil et... au cri.
Laissez crier vos enfants s'ils crient à
faux : quand ils auront appris que cela
ne leur sert à rien, ils chercheront autre
chose pour vous émouvoir.

Quand un enfant crie en ma présen-
ce, j'emploie souvent le moyen suivant :
j'allume une bougie et l'approche de lui.
S'il souffre, il continue à crier ; s'il s'a-
muse, il se tait en regardant la bougie.
J'éteins, les cris recommencent. Braille,
mon bonhomme, je m'en moque.

Quand un enfant subitement pousse
un grand cri, intense, prolongé, désha-
billez-le :Souvent c'est une épingle de
son maillot qui l'a piqué.

Quelquefois c'est une piqûre de guê-
"spe qui provoque ce cri. Deux fois en en.

tendant ce cri chez des enfants qui jou-
aient dans un jardin, j'ai pu diagnosti.
quer la piqûtre de guêpe. Il y a beau.
coup de choses à étudier encore dans le
cri ; j'en parlerai peuit-être une autre
fois.-Dr T. W.

CHOSES ET AUTRES

-leO Pape Léon XIII a une -erlt
évaluée à $100,000 ; c'est un don qui
lui fit Pie IX de son vivant.
- -Au Japon on fabrique des piècei
pyrotechniques qui prennent la forme
d'un oiseau, en faisant explosion.

-On estime que dans le monde entier
il se dépense environ 82,000,000,000 pai
an en publicité de toutè nature.

-Il y a des baleines près de
land qui pèsent 224,000 livres
dire autant que 88 éléphants.

Groen-
c'est-à-

-lia pendaison vient d'être abolie
dans le Massachusetts ; elle est rempla-
cée par la usine de l'électricité, comme

-Pour les piqûres de moustiques, un
excellent remède : Se mettre sur les
endroits piqués des timbres-poste, c'est
le seul moyen de s'affranchir de la dou-
leur.

-Les soies écossaises sont très à, la
mode cette' année pour les ombrelles.
Dans les articles de prix moyens on trou-
ve les écossais à lignes étroites,' générale-
ment sur fonds clairs ou blancs. Pour
les articles plus chers les dessins sont
plus larges et de deux nuancsfnés

-Avec du piqué et de la soutache de
deux tons, blanche et bise, principale-
ment, on exécute de véritables broderies
d'art sur les robes. Sur une jupe bleue,
par exemple, on jettera de grands lis ou
des iris, les branches étant simplement
en soutache et les fleurs en piqué bro-
dé et bordé de soutache. Le corsage se-
ra tout en broderie se détachant sur
fond bleu.

ON SAIT CELA
Un rhume qui commence est facile à

guérir avec quelques doses de Baume
Rihumal.

SES BIENFAITS

ILes heureux effets du Baume Rhumai
contre les affections de la gorge et des
poumons sont appréciés partout. 25e la
bouteille.

PARTOUT ON LE TROUVE

Dans les villes, les campagnes, les
coins les plus reculés, on trouve le Baume
_Rhumai soulageant et guérissant, l'hu-
mnanité souffrante.

NOUVELLES A LA MAIN

Lui.-Si vous le voulez, Diana, nous
allons fonder une société d'admiration
mutuelle. Ainsi, moi, par exemple, j'ad-
mire vos beaux yeux; mais, vous, que
pouvez-vous adnmirer en moi îI

Elle. -Votre bon goût, mon cher ami.

Le fils de Guibollard
-Mon oncle est un gros malin, mais

je connais un moyen de lui tirer les vers
du nez.

-Lequel 'i
-C'est de lui Ôter ses lunettes.

Deux époux se promènent bras des-
sus bras dessous. Un pot de fleurs tom-
be d'une fenêtre et vient briser le crâne
de la femme.

-Sapristi ! s'écrie le mari épouvanté!
j'ai eu de la chance!1

Aux chutes du Niagara:
Un touriste, aux guides. - Est-ce que

nous approchons de la cataracte ?
Le guide, sans s'émouvoir. - Oui,

monsieur, c'est tout près, et ai ces da-
mes voulaient bien se taire un instant,
vous entendriez le bruit formidable...

Bébé parle déjà de ses étrennes:
-- Est-ce que tu me donneras des

étrennes, cette année, dis, petite mère?
-Oui, mon loulou, ai tu es bien sage.
-- Que me donneras-tu ?
-Tu verras ça plus tard...
-Non, dis-moi tout de suite que je

voie si ça vaut la peine d'être sage

Un bon bourgeois se plaint des in-
cartades de son héritier; il pleure dans
le gilet d'un vieil ami.

-Tu devrais, dit celui-ci, le tancer
d'importance.

-Oh 1moi, ce que je lui dis est bien
égal ; il n'écoute que les imbéciles < Puis
après un moment de silence ... ) Parle-
lui, toi.

LES ÉCHECS

LE CHAMPIONNAT DU CANADA

Nous annoncions, en avril dernier, un
grand tournoi d'échecs devant avoir lieu
à Toronto. Ce tournoi prit fin le 16
avril.

Le cercle St-Denis, de Montréal, n'y
était représenté que par deux do ses
membres, MM. Germaini et Goîstein,
qui furent parmi les six plus forts
joueurs devant se disputer le titre de
champion du Canada. Le vainqueur fut
M. J. -E. Narraway, mais nos deux amis
emportèrent le deuxième et le quatrième
prix. Il y avait en tout vingt concur-
rents *on le voit, le cercle St-Denis fut
fort bien représenté.

L'ait prochain, le tournoi se fera à
Montréal : nous espérons qu'à cette épo-
que, aucune raison n'empêchera les
membres du club canadien-français St-
Denis de prendre part à la lutte, et,
cette fois, il faut que le championnat
reste à Montréal.

w 1'ý
M. J.-E. NARRAWAY

M. Narraivay est un joueur émérite,
qui a fait ses preuves déjà en notre pro-
vince.

Il est né à Guysboro, N.E., en 1857.
Il fut plusieurs fois champion au Nou-
veau-Brunswick jusqu'en 1887, époque à
laquelle il alla s'établir à Ottawa.

En 1888, il obtenait le 3me prix à
Québec-; en 1889, le 2me prix à Mont
réal ; en 1891, le 3me prix à Montréal
eu 1892, le 2me pix à Toronto ; en
1893, le 1er prix à Qýuébec ; en 1894, le
2me prix à Monitréal ; en 1897, le leî
prix à Orillia, enfin, le 1er prix récem-
ment à Toronto, pour 1898.

On le voit, c'est un joueur remarqua-
ble et qui a remporté de grands succès,

PROBLÈME No 207

Composé par M. E. Pradiguat

Noirs-S pièces

a Ban pice

Les Blancs jouent et font mat en 2 coups

Solution du problème No 2106

Blancs Noirs

1 F 3TD 1 ?
2 Mat selon le coup des Noirs.

-Un inventeur de Boston vient de
breveter une scie perfectionnée d'un
nouveau modèle pour couper bras et
jambes aux blessés. Cette scie marche à
l'électricité et vous débite une jambe en
î de minute, opération qui jadis deman-
dait une heure au moins. Le grand avan-
tage, dit l'inventeur, est que la scie
chauffe fortement par la rapidité du
mouvement et cautérise les artères et
les chairs ! ! Brr... Si on l'essayait un
peu sur l'inventeur

-Il vient de se passer à Shanghaï en
Chine, un évènement sans précédent
dans l'empire du Milieu.

Une dizaine de dames chinoises se
sont réunies pour donner un grand dî-
ner à environ cinquante dames de la co-
lonie européenne.

les '4 gracieuses hôtesses ", disent les
journaux d'Extrême Orient, se Sont ser-
vies de couteaux et de fourchettes, ont
bu du champagne et se sont conduites
en tous points à la mode des peuples
blancs

Leur dignité et leur parfaite tenue
en cette circonstance exceptionnelle éta-
blissent, selon le Yorf h China Herald,
mieux que toutes les paroles et tous les
écrits, le droit qu'ont les femmes chinoi-
ses à n'être plus considérées par les
hommes comme une quantité négligea-

Le rapport a été adopté unaniment et le
bureau de direction reste le même. M. H.
Barbeau, son digne gérant, reçoit les félicita-
tions d'nsage.

La Banque__Ville-Marie
Avis est par le présent donné qu'un dividen-

de de trois pour cent (3) pour les six mois cou-
rants égaux au taux de six pour cent par an,
a été déclaré sur le capital payé de cette Insti-
tution, et qu'il sera payable au bureau-chef ou
à ses succursales, le ou après mercredi, le pre-
mier juin prochain.

Les livres de transfert seront fermée du 17
au 3i mai, ces deux jours Inclusivement.

L'assemblée genérale annuelle.- des action-
naires aura lieu au bureau-chef de la banque,
mardi le 2léme jour de juin prochain, à midi.

Par ordre du bureau de direction.
W, WEIR, Président.

MONFORT HOTEL
aITtTla A MOIiWORT

SUR LE -

Bord du Lac et au Pied de la lontagne
Endroit pittoresque et salubre recommandé

aux malades. Venez dés le ler Mal, le mois
des grandes cures pour tous.

Cuisine par un chef français, 132 chambres
doubles et simples, spacieuses et confortables.

Les Sportmen y trouveront sport et con-
fort complets.

Conditions raisonnables.

Propriétaire.

LE MONDIE MURIese
Magazine français convenant à. toute la f a-
mille. 250 articles et 2,000 gravures, le tout
inédit. Pour apprécIer son Importance, de-
mander, 5, rue St -Benoît, Paria, nu a imen
complet, qui sera envoy grtuitement, Abon-
nement: un an $4.0; manois 8.80; trois
mis 1. un numéro , 30c.

La Banque D'Epargne de la Cité
et du District de Montréal

CINQIJANT-ET-flNIÈME RAPPORT ANNUTEL

Montréal, 3 mai 1898.
Aux actionnaires de la Banque d'Epargne de la

Cité et du Dist ict de Montréal.
Messieurs,

Les directeurs ont le plaisir de soumettre aux
actionnaires le cinqunte.unième rapport annuel
des affairns de la banque et le résultat de ses
opérations pour l'année finissant le 31 décembre
1897.

Les profits nets de l'année passée ont été de
$81,486.46 :somme qui, ajoutée à. la balance
au crédit du compte des P'rofits et Pertes de
l'aiuée précédente (191,702,65), élève ce der-
nier à $273,189.11. Sur ce compte deux divi-
dendes ont été payés, et le montant au crédit
des Profits et Pertes est maintenant de 8193,«
189.11 ; le fonde de réserve restant à 1400,.
000.00.

L'intérêt obtenu pour les prê^ts u' pes été
élevé, la demande d'argent ayant été limitée,
et comme conséquence, il n'a pas toujours été
facile de trouver de l'emploi pour tous les capi-
taux disponibles de la Banque.

Vos directeurs ont à faire mention d'nue
course active et quelque peu ardente, quoique
sans raison connue, de la p art d'un certain
nombre de déposants de la 'banque, les 8 et 9
d'octobre dernier. La banqune était parfaite-
ment en état de raire face à ce nombreuse@

1demandes, sans appeler ses cliente à rembourser
leurs emprunits.

Lea volume des affaires transigées durant
cette annee, a été de quatre-vingt-quatre mil-
lions de dollars.

La somme totale due aux déposante est de
$9,547,693.13.

La somme moyenne due à chaque dé usat,
est de $188.44 ; elle était de 3188.16 Iannêe
dernière.

Le nombre de comptes ouverts, au 81 dé-
cembre dernier, était de 49,888.

Vos directeurs ont le regret d'avoir à consi-
gnEr ici la perte sensible qu'ils ont éprouvée
par la mort de leur ci-devant collègue John
H.-R. Molson, dont l'intégrité et les solides

connaissances des affaires, étaient de l'ordre
le plus élevé, Il a été remplacé daum le bu-
reau par l'élection de Kd. H Markland
MoIson.

Suivant l'usage, l'inspection des livres a été
souvent et fidèlement faits durant le cours de
l'année.

Le cert;ficat des auditeurs et le bilan vous
sont soumis avec ce rapport.

Vous êtes priés d'élire des directeurs et des
auditeurs pour l'année courante.

WM.-H. HINGSTON.
Présidient.

r


